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riail"et la clia 1 eur intolérable déègagée, malgré une dloti-
d 'ail sur la rgofait abandonner la méthode. Je cons-

tate l'actio>n (le la lumière rouge et de J'obscurité danls a va-

riole el, nars 18'94; I)is, la scarlatinie et la rougeole saoit si-

«Iialées co mme ééiin également de la lumière rouige, la
stippurati 01 oit la dlesqluamation peuvent être évitées (Sehouil.,
La Cliatinière), Blinet. "èré, Gilles (le la Tourette, montrent
l'action excitante du rouge chez les nervetux. Finsen pense
enffin à voler- les r(iinsconinmç l'avaiel1t (léj; fait el, leurs
rechierches les botanistes et les zoo'ogistes: il constate que
la chaleur rend la thérapeutique lumiineuse impossibile a ap-
pliquer et (lie les; rayons chimiq(ues I)et\eii agir contre le
lupuis. Cette tub~ercutlose cuttanée, très fréquente(an les pays
dit Nord et si réfractaire à toutes les médications, cède g«ene-
ralemient à la lumière violette et ultra-violette. On connmit
mnaintenlant dle", cures datant dle dix ans et incontestées. r-nîire
temnps, il atauavec la photothérapie chimique, ci (1 autres
mlanifestations cutanées. tuibercinleui-ze oit alitreg. chié!eïd;14c.
acnés, eI)itihliomias, pelades,.. .. il a (les succès. M..ais sa meé-
Ithode se compliqlue et reste longtemps confinée à sont hIsWtif
phoi'othérczpiqîie (le Copenhagut-te.

La découverte de koeutgyen et ses dlermaiitjtes font penser a
lClflploi thérapeutique (les rayons X, ravons nion luinieux,
puisqu'ilss ne se réfractent nii nie se réfléchissenit. Les succès
contre les tuberculoses sont (lifficiles à obtenir, m-ais plus rar-es
qut'avec la méthode de Finsen, et, bien que l'outillage el) soit
relativement p)lus simple, oni contiple les succès et l emiploi nie
St généralisé qute contre le cancer et l'gitimemenit. De

Même les courants dle haute fréquenice qui m'onit donnié une
amnéliorationi (Annales d'Elccti-obiologic, novembre 1898), et uni
succès comp)let (Congrès International de nmédecine de Paris, de
1900), Sectioni cie Dermatologie, et Congrès d>Elcctrologic et de
Radiologie médicales, même époque. M\ainits autres auteurs Ob-
tiennent aussi, par les rayons chimiques du tube (le Crookes

ou, de l'effluve cie hiaute .fréquieic-e, des cures intéressantes.
Entre temps, les g dsbains de lumière, que j'ai proposé
d'appeler héliothérapie artificielle et sur lesquels, pour' certains
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